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La tri-unité 

Etude et témoignage de communion avec un Dieu  

multipersonnel et unitaire  
 

LES CARACTÉRISTIQUES DU PÈRE 
Définition Larousse du mot «père» : Géniteur d’un ou de plusieurs enfants. 

 

Synonymes de «père» : Auteur, créateur, fabricant, générateur, géniteur, instaurateur, instigateur, 

inventeur, maître, procréateur, protecteur, verbe. 

 

 
 

Synonyme du verbe être : exister. 

Je suis!  
 

Or sans la foi il est impossible de lui être agréable; car il faut que celui qui s’approche de Dieu croie 

que Dieu existe, et qu’il est le rémunérateur de ceux qui le cherchent. Héb. 11 : 6 

 

Dieu dit à Moïse : Je suis celui qui suis. Et il ajouta : C’est ainsi que tu répondras aux enfants 

d’Israël : Celui qui s’appelle «je suis» m’a envoyé vers vous. Ex. 3 : 14 

 

Ils sont trois en un = tri-unité. 

Exemple de la tri-unité : feu, lumière, chaleur = un seul.  

 

Dieu le Père est créateur de toutes choses  
Il a créé l’homme à son image et à sa ressemblance pour accomplir ses plans avec lui, en communion 

avec lui. C’est comme cela que je l’ai compris. 

 

Notre Père a un esprit, une âme et un corps, comme nous!  

Comme nous, le Père est constitué de trois parties. Or selon la Parole de Dieu, sa volonté est que notre 

âme et notre corps soient soumis à l’Esprit, car avec la chute de l’homme, seul l’esprit de celui-ci naît 

de nouveau. L’âme, siège des sentiments et des pensées, et le corps, avec ses passions, doivent être 

dirigés par l’Esprit! Et le Père veut notre guérison totale! 

 

Chaque fois que nous voyons un être humain, nous devrions penser qu’il est l’image d’un Dieu qui 

veut sauver les hommes de la destruction, par la foi au nom de Jésus. Le désir de Dieu pour l’homme 

est d’avoir une marche étroite avec lui, comme il l’avait avec Hénoc, Elie ou Moïse!  

 

Selon Romains 3 : 9-18, tous les hommes sont sous l’emprise du péché, qui est en opposition aux lois 

de Dieu. Leur nature est mauvaise dès le ventre maternel. 

 

Selon Job 33 : 29 et 30, Dieu appelle l’homme jusqu’à trois fois.  
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Selon Daniel 2 : 21, notre Dieu peut changer les temps et les circonstances en discutant avec l’homme 

par la prière. 

 

Avec ses mains et avec ses doigts, Dieu le Père travaille; avec ses pieds, il marche.  

 

Certains hommes de Dieu tels que Moïse ou Jacob voyaient Dieu face à face, mais lui a des yeux avec 

lesquels il voit tout; même derrière lui.  

 

Il entend avec ses oreilles, il a des cordes vocales pour parler et il a même un système digestif, puisque 

nous lisons qu’il mange par exemple du veau, des gâteaux ou de la crème! 

 

Il a aussi des émotions : des entrailles, qui sont le siège des sentiments les plus profonds, de la 

sensibilité et donc du cœur, selon Luc 1 : 78 : Grâce aux entrailles de la miséricorde de notre Dieu, 

en vertu de laquelle le soleil levant nous a visités d’en-haut, 

Exemples : amour, colère, tristesse, joie, plaisir, étonnement, déception. 

 

 L’amour 

Le Père démontre son amour en donnant son Fils. 

Car Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne 

périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle. Jean 3 : 16 

 La colère 

L’Eternel entendit, et il fut irrité; un feu s’alluma contre Jacob, et la colère s’éleva contre Israël, 

Ps. 78 : 21 

 La joie 

car la joie de l’Eternel sera votre force. Néh. 8 : 10b 

 Le plaisir 

Et n’oubliez pas la bienfaisance et la libéralité, car c’est à de tels sacrifices que Dieu prend 

plaisir. Héb. 13 : 16 

 L’étonnement 

Il voit qu’il n’y a pas un homme, il s’étonne de ce que personne n’intercède; alors son bras lui 

vient en aide, et sa justice lui sert d’appui. Es. 59 : 16 

 La tristesse (de Jésus) 
Il leur dit alors : Mon âme est triste jusqu’à la mort; restez ici, et veillez avec moi. Mat. 26 : 38 

 L’affliction (déception) 
L’Eternel se repentit d’avoir fait l’homme sur la terre, et il fut affligé en son cœur. Gen. 6 : 6 

 L’irritation 
à cause de la méchanceté avec laquelle ils ont agi pour m’irriter, en allant encenser et servir 

d’autres dieux, inconnus à eux, à vous et à vos pères. Jér. 44 : 3 

 

Dieu est le Père d’une famille  
Dieu est le Père géniteur initial de tout ce qui est une famille ou un 

regroupement d’espèces. 

 

Sa volonté est que la famille fonctionne! 

 

A cause de cela, je fléchis les genoux devant le Père, duquel tire son 

nom toute famille dans les cieux et sur la terre, Eph. 3 : 14-15 
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Dieu le Père a un Fils premier-né  

Et une voix fit entendre des cieux ces paroles : Tu es mon Fils bien-aimé, en toi j’ai mis toute mon 

affection. Marc 1 : 11 

 

Puisqu’il est le premier, nous voyons par là qu’il doit y avoir d’autres enfants. 

 

A ceux qui ont reçu Jésus par la foi, ils ont obtenu l’autorité (le pouvoir) de devenir des enfants de 

Dieu. 

 

Jésus, le Fils de Dieu, est notre frère et nous devons vivre cette réalité relationnelle familiale avec lui. 

 

Les promesses de Dieu nous garantissent sa paternité 

Comme un père terrestre normal est bon envers ses enfants 

et leur veut du bien, et non du mal, à combien plus forte 

raison le Père céleste veut nous bénir. 

 

En effet, nous voyons dans la Bible que : 

 Dieu nous aime : Jean 3 : 16; 16 : 27 / I Jean 3 : 1.  

 Il nous comble de cadeaux : Mat. 6 : 1, 4, 18.  

 Il prend soin de nous avec une grande attention :  

Mat. 6 : 8, 26; 10 : 29 / Jean 14 : 2.  

 Dieu pardonne les péchés de ses enfants humbles : Mat. 6 : 14.  

 Mieux qu’un père terrestre, il répond aux requêtes de ses enfants par des choses plaisantes et 

agréables : Mat. 7 : 11; 18 : 19.  

 Dieu est compatissant et miséricordieux envers ses enfants : Luc 6 : 36.  

 L’éducation de Dieu est un signe d’amour envers ses enfants : Héb. 12 : 5-10. 

 

Voir le psaume 103. 

 

Il est omniprésent 

Cela signifie qu’il est partout. 

Col. 1 : 15-20 / Ps. 139 : 5-7 / Actes 17 : 24-27  

Dieu, en Jésus, soutient tout par sa plénitude.  

Il est présent partout, ce qui nous empêche de nous cacher et nous rend vulnérables.  

Prov. 15 : 3 / Ps. 139 : 2-4 / I Cor. 2 : 10-11 / Mat. 10 : 29-31  

Sa connaissance totale de toute chose rend notre propre connaissance petite et soumise à sa grandeur. 

 

Ses pensées ne sont pas nos pensées et ses voies ne sont pas nos voies 
Tu sais quand je m’assieds et quand je me lève, tu pénètres de loin ma pensée; tu sais quand je marche 

et quand je me couche, et tu pénètres toutes mes voies. Car la parole n’est pas sur ma langue, que 

déjà, ô Eternel! tu la connais entièrement. Tu m’entoures par derrière et par devant, et tu mets ta 

main sur moi. Ps. 139 : 2-5 

Ce sont des versets rassurants, mais qui nous poussent aussi à la crainte respectueuse de Dieu. 

 

Un père a aussi des règles de famille, des commandements 
De ces deux commandements dépendent toute la loi et les prophètes. Mat. 22 : 40 

 

Tu n’auras pas d’autres dieux devant ma face. Tu ne te feras point d’image taillée, ni de repré-

sentation quelconque des choses qui sont en haut dans les cieux, qui sont en bas sur la terre, et qui 
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sont dans les eaux plus bas que la terre. Tu ne te prosterneras point devant elles, et tu ne les serviras 

point; car moi, l’Eternel, ton Dieu, je suis un Dieu jaloux, Ex. 20 : 3-5a 

 

Pensez un peu : si l’un de nos enfants voulait changer de parents! «Ecoute papa, tu ne me conviens 

pas, je ne crois pas un seul mot de ce que tu dis, tu ne me veux pas de bien, etc… je préfère le père 

de mon copain; je prends mes affaires et je vais habiter chez lui dès ce soir.» 

Quel choc et quelle offense! 

 

Le deuxième commandement  

Aime ton prochain comme toi-même! 

 

Car dès qu’il y a offense, le père et les autres enfants sont automatiquement touchés, et cela amène la 

zizanie dans la famille. 

 

Mon témoignage 

J’avais de la peine à comprendre que Dieu était Père, car avant ma conversion, je le voyais seulement 

Esprit, comme un fluide, parce que bien que croyante pratiquante, j’étais ouverte et recherchais le 

monde des esprits. 

 

J’ai pu rectifier cette fausse image suite au cours biblique que nous avons suivi en groupes. J’ai 

réalisé que si le père terrestre était si important dans le rôle de la famille ainsi que pour ses 

enfants, combien plus notre Père céleste l’est dans l’Eglise et pour chacun de ses enfants, 

personnellement, par son Esprit! 

 

Pour ma part, mon papa terrestre, bien qu’imparfait, a toujours pourvu à mes besoins matériels. Il 

aimait beaucoup me faire des cadeaux, car il voyait la joie que cela me procurait; et j’aimais aussi lui 

en faire et voir sa joie. Petite, j’étais une enfant obéissante car je n’aimais pas les conflits – et je ne 

les aime toujours pas! Mais cela ne voulait pas dire que j’étais sainte. Durant mon adolescence, les 

choses ont changé et j’ai profondément chagriné mon père par mes paroles blessantes et mon 

comportement qui lui ont parfois fait honte. Il a continué à m’aimer, mais par la suite, quand je lui ai 

demandé pardon, bien des années plus tard, c’est avec des larmes qui coulaient le long de ses joues 

qu’il m’a dit qu’il ne se souvenait de rien car il m’avait déjà pardonné! Par contre, j’ai parfaitement 

compris qu’il ne voulait pas que je recommence. Il ne m’a jamais reparlé de mes fautes passées! Une 

fois mariée, avec des enfants, mes parents étaient toujours prêts à donner un coup de main pour le 

travail à la ferme, et cela sans compter. 

 

Si donc un père terrestre peut donner de bonnes choses à ses enfants, bien qu’ils soient méchants et 

souvent ingrats, à combien plus forte raison notre Père céleste donnera-t-il le Saint-Esprit à ceux qui 

le lui demandent.   

 

J’ai donc compris que notre Père céleste nous aime infiniment et qu’il a tout donné pour récupérer 

ses enfants perdus. 

 

Son but est de faire comme une poule qui rassemble ses poussins sous ses ailes (selon Mat. 23 : 37). 

C’est une belle image pour ceux qui ont déjà vu cela.  

  

Selon Zacharie 2 : 8, ses enfants sont la prunelle de ses yeux. 

 

Il nous comprend, puisque nous lui ressemblons, et il éprouve de la souffrance quand les choses ne 

fonctionnent pas comme c’était prévu initialement.   

 

Il veut restaurer ce qui a été cassé par la trahison de l’homme. 
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Il veut une famille unie, qui l’invoque avec un profond respect, en esprit et en vérité, dans une position 

de soumission et une dépendance de lui en tout. Il désire que nous lui donnions la gloire et l’honneur 

qui lui sont dus, en le remerciant en toutes choses. 

 

Notre Père qui es aux cieux! Que ton nom soit sanctifié; que ton règne vienne; que ta volonté soit 

faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd’hui notre pain quotidien; pardonne-nous nos 

offenses, comme nous aussi nous pardonnons à ceux qui nous ont offensés; ne nous induis pas en 

tentation, mais délivre-nous du malin. Car c’est à toi qu’appartiennent, dans tous les siècles, le règne, 

la puissance et la gloire. Amen! Mat. 6 : 9-13 

 

La première partie de l’enseignement de Jésus sur la prière est pour la gloire et la volonté du Père, et 

ensuite viennent les besoins de l’homme. 

 

LES CARACTÉRISTIQUES DU FILS 
Il est la deuxième personne de la tri-unité.  

 

Définition Larousse du mot «fils» :  

Littéraire. Descendant en ligne directe. 

 

Dieu lui-même, à travers le Fils, est venu vers les hommes pour 

devenir comme eux. Expérience unique et exceptionnelle dans l’his-

toire de cette humanité. 

 

Jésus-Christ est le Fils de Dieu, premier-né. Et comme je l’ai cité avant, il est notre frère! 

 

Jésus est souvent désigné comme le Fils de l’homme. 

 

Il est né d’une femme (normale). Il a passé par les mêmes stades de venue au monde que nous tous. 

Il a quitté la gloire qu’il avait auprès du Père.  

  

Selon Jean 1 : 18, personne n’a jamais vu Dieu, mais Jésus est venu pour nous faire connaître le Père! 

  

Il est le commencement, il est Dieu, il est la Parole et il est notre frère. 

 

Jésus est sauveur 

Selon le passage suivant, Jésus est la seule voie d’accès au Père :  

Jésus lui dit : Je suis le chemin, la vérité, et la vie. Nul ne vient au 

Père que par moi. Si vous me connaissiez, vous connaîtriez aussi mon 

Père. Jean 14 : 6, 7 

 

L’accès au Père céleste est impossible sans passer par la personne de 

Jésus-Christ. De même, il n’y a de véritable vérité qu’en lui, et c’est 

lui seul qui est la source de toute vie véritable. 

 

Selon Romains 5 : 8 et Tite 3 : 4-5, tout le plan du salut est basé sur l’amour de Dieu au travers 

de Jésus-Christ. 

 

Il n’y a de salut en aucun autre; car il n’y a sous le ciel aucun autre nom qui ait été donné parmi les 

hommes, par lequel nous devions être sauvés. Actes 4 : 12 
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Si tu confesses de ta bouche le Seigneur Jésus, et si tu crois dans ton cœur que Dieu l’a ressuscité 

des morts, tu seras sauvé. Car c’est en croyant du cœur qu’on parvient à la justice, et c’est en 

confessant de la bouche qu’on parvient au salut, Rom. 10 : 9-10 

 

Le véritable amour vient par Jésus-Christ  

Jésus est le modèle suprême de l’amour de Dieu qui donne sa vie pour les autres. Il nous donne l’ordre 

d’aimer. Comme lui! En donnant notre vie! (selon Jean 15 : 12-14) 

 

C’est-à-dire que nous devons marcher par l’Esprit pour ne pas accomplir les désirs de la chair! Nous 

devons crucifier la chair avec ses passions! Celui qui aime sa vie la perdra, et celui qui hait sa vie 

dans ce monde la conservera pour la vie éternelle. Jean 12 : 25 

 

Selon Colossiens 1 : 15-20, tout a été créé «en lui», «par lui» et «pour lui». Jésus est venu pour restaurer 

la création tout entière et pour réorienter le flux de vie détourné par l’ennemi. Son but, en venant sur 

terre, était de restaurer le royaume de Dieu dès ce moment-là! Car sa volonté est qu’il ne se fasse ni tort 

ni dommage sur toute sa montagne sainte et que nous le connaissions (selon Esa. 11 : 9). 

 

Dieu lui-même le déclare Dieu et Roi de son royaume : Mais il a dit au Fils : Ton trône, ô Dieu, est 

éternel; le sceptre de ton règne est un sceptre d’équité; Héb. 1 : 8 

 

Définition Larousse du mot «sceptre» : 

Bâton de commandement, qui est un des insignes du pouvoir suprême (royauté, empire). 

 

Quelle est la volonté de Jésus-Christ? 

Que veut le Fils de Dieu, le Roi? 

Selon Romains 14 : 17, justice, paix et joie par le Saint-Esprit = royaume de Dieu. 

 

Signification de justice : 

Equité, impartialité, probité, intégrité, droiture. 

Caractère de ce qui est fait avec justice et impartialité. 

 

Signification de paix : 

Absence de conflit, de guerre, de violence. 

 

Signification de joie : 

Emotion profonde liée à la satisfaction d’un désir. 

 

Comme nous l’avons vu, nous sommes les frères de Jésus, le Roi, issus d’un même Père. 

Nous sommes donc de famille royale. Du Roi des rois! 

Car ceux qu’il a connus d’avance, il les a aussi prédestinés à être semblables à l’image de son Fils, 

afin que son Fils fût le premier-né entre plusieurs frères. Rom. 8 : 29 

 

Jésus demande un amour plus grand pour lui que pour notre proche famille 

Selon Luc 2 : 41-51, à l’âge de 12 ans, Jésus enfant perçut une telle urgence à s’occuper des «affaires 

spirituelles» de son Père céleste qu’il en oublia le fonctionnement de sa famille terrestre. 

 

A un autre moment aussi, il dit à sa maman, aux noces de Cana : Femme, qu’y a-t-il entre moi et toi? 

Mon heure n’est pas encore venue. Sa mère dit aux serviteurs : Faites ce qu’il vous dira (Jean 2 : 4). 

La suite du passage nous montre qu’il honora la foi de sa mère en changeant l’eau en vin. 

 

A la fin de sa vie terrestre, alors qu’elle était probablement veuve, il la confia à un disciple pour qu’il 

s’occupe d’elle.  
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Le fait que Jésus s’occupait des affaires de son Père ne voulait donc pas dire qu’il avait rejeté sa 

famille, mais qu’il avait mis les priorités de son Père en premier dans sa vie! 

 

Jésus accomplit les prophéties 

Jésus, descendant de la lignée de David, accomplit les prophéties et ouvrit ainsi la continuation du 

véritable Israël de Dieu qui est l’Eglise de Jésus-Christ. L’intégration des païens dans le peuple de 

Dieu fait partie du rétablissement du royaume de David par Jésus ressuscité : Actes 15 : 16 / 13 : 23, 

26-37. 

 

Jésus démontre un respect profond de la loi de Dieu donnée par Moïse qu’il est venu pour accomplir, 

satisfaisant ainsi la justice de Dieu. La loi et les prophètes ont subsisté jusqu’à Jean; depuis lors, le 

royaume de Dieu est annoncé, et chacun use de violence pour y entrer. Il est plus facile que le ciel et 

la terre passent, qu’il ne l’est qu’un seul trait de lettre de la loi vienne à tomber (Luc 16 : 16-17). Car 

la loi de Dieu est bonne.  

 

La vraie nature de Jésus est celle d’un serviteur 

Jésus est venu pour servir, et non pour être servi. Selon Jean 13 : 12-17, aucun disciple de Jésus ne 

pourra s’élever au-dessus de son maître en se disant son serviteur. Jésus le leur a enseigné en leur 

lavant les pieds! 

 

Qu’est-ce que le lavement des pieds, selon Wikipédia? 

«On en trouve des exemples dans la plus haute Antiquité, puisqu’alors on marchait les pieds nus ou 

chaussés de simples sandales : un hôte fournissait l’eau et un serviteur ou un esclave pour laver les 

pieds des invités; geste honorifique.» 

 

Jésus est tripartite 
Comme son Père, Jésus est constitué de trois parties. Il est Esprit, il a une âme et un corps : 

 Jésus, soupirant profondément en son esprit, dit : Pourquoi cette génération demande-t-elle un 

signe? Marc 8 : 12a 

 Jésus eut diverses émotions – tristesse, joie et irritation – qui sont des manifestations de l’âme (sous 

le contrôle de l’Esprit) : Mat. 26 : 38 / Marc 14 : 34 / Luc 10 : 21 / Jean 15 : 11 / Jean 11 : 33 

 Il leur dit : Mon âme est triste jusqu’à la mort; restez ici, et veillez. Marc 14 : 34 

 Après avoir jeûné quarante jours et quarante nuits, il eut faim. Mat. 4 : 2 

 

Jésus nous montre comment ponter le naturel avec le surnaturel 
 La femme atteinte de la perte de sang toucha le bord du vêtement de Jésus comme point de contact 

matériel-spirituel : Mat. 9 : 20-22 / Marc 5 : 25-34 / Luc 8 : 43-48. 

 Jésus marcha sur l’eau par un acte de foi qu’il essaya d’insuffler à Pierre au moyen d’une parole 

d’autorité et de confiance : Marc 6 : 45-51 / Mat. 14 : 24-33.  

 L’homme à la main sèche reçut de Jésus un ordre impossible à exécuter : étendre sa main. Il le fit 

quand même et fut guéri : Luc 6 : 10 / Mat. 12 : 9-13 / Marc 3 : 1-5.  

 La main que Jésus mit en mouvement et imposa au malade devint le point de contact : Luc 14 : 1-5 / 

13 : 10-13. 

 

Jésus est un enseignant et un formateur 

Selon Marc 4 : 33, 34, Jésus enseignait la foule, mais spécifiquement ses disciples. 

 

Un disciple est quelqu’un qui est à l’école d’un maître pour recevoir ses instructions et les observer; 

quelqu’un qui apprend non seulement une théorie, mais aussi la pratique des choses qui lui sont 

enseignées, dans le but de régner avec lui dans son royaume, dès à présent. 
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Jésus fait la volonté du Père 

Pour conclure avec les caractéristiques de Jésus, il est venu pour faire la volonté du Père; c’était sa 

nourriture!  

 

LES CARACTÉRISTIQUES DU SAINT-ESPRIT  

Il est la troisième personne de la tri-unité : «celui qui exécute 

le plan du salut». 

 

Il est partie intégrante de la personne de Dieu. Il est Dieu. 

 

Selon Jean 15 : 26, le Saint-Esprit est envoyé par Jésus, de la 

part du Père. 

 

La relation avec le Saint-Esprit nous implique totalement, mais 

elle est très sensible et personnelle. Le fonctionnement de 

cette relation est une question de vie ou de mort. 

 

Les propos contre le Saint-Esprit sont impardonnables, au-delà des aïons [périodes divines] 

(Mat. 12 : 31, 32 / Luc 12 : 10 / Héb. 10 : 29)! 

 

La meilleure façon de savoir si on ne parle pas mal du Saint-Esprit, c’est de craindre de le faire. 

 

C’est l’Esprit qui nous conduit dans toute la vérité et nous convainc de péché. S’il n’est plus là, il ne 

peut nous donner des pensées de conviction de péché. 

 

Appartenance à Jésus-Christ liée au Saint-Esprit 
L’appartenance à Jésus est liée à la présence du Saint-Esprit. Son absence signifie la mort : 

Pour vous, vous ne vivez pas selon la chair, mais selon l’esprit, si du moins l’Esprit de Dieu habite 

en vous. Si quelqu’un n’a pas l’Esprit de Christ, il ne lui appartient pas. Rom. 8 : 9 

 

Dieu ne donne son Esprit qu’à ses enfants, pour étayer (soutenir) leur filiation avec le Père. Le 

recevoir est la seule façon de devenir son enfant : Et parce que vous êtes fils, Dieu a envoyé dans nos 

cœurs l’Esprit de son Fils, lequel crie : Abba! Père! Gal. 4 : 6 

 

Mon témoignage 

Avant ma conversion, je n’arrivais pas à croire que ce que Jésus avait fait et dit était vrai. Je le voulais 

de toutes mes forces, mais quelque chose y faisait obstacle. J’étais pourtant très religieuse, mais 

ouverte au monde des esprits, comme je l’ai dit plus haut. Je posais des questions à un enseignant 

biblique catholique qui nous donnait des cours, et il était désolé de ne pas pouvoir m’aider. 

 

J’étais déjà convaincue de péché, mais il me fallait encore croire au sacrifice de Jésus comme rachat, 

et c’est seulement quand des chrétiens ont prié pour moi avec l’action de l’Esprit, lors d’une réunion 

de notre Eglise, que les écailles de mes yeux sont tombées. 

 

La sanctification 
Selon II Corinthiens 3 : 18, c’est l’Esprit qui transforme et rend semblable à Jésus. 

 

C’est l’Esprit qui sanctifie; ceci est indispensable, car sans la sanctification, nul ne verra le Seigneur 

(selon II Thess. 2 : 13 / I Pierre 1 : 2 / Héb. 12 : 14). 
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Nous tous qui, le visage découvert, contemplons comme dans un miroir la gloire du Seigneur, nous 

sommes transformés en la même image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur, l’Esprit. 

II Cor. 3 : 18 

 

Histoire vraie d’un jeune homme! 

(Tirée du livre Passion pour Jésus) 

Lorsqu’il était jeune homme, l’auteur était zélé pour Dieu dans toutes sortes de bonnes œuvres, il 

passait des heures en prière et parlait tous les jours du Seigneur à quelqu’un. Avant le décès de son 

père, il lui fit la promesse de s’occuper de son frère devenu handi-

capé suite à un accident. 

  

Après la mort de son père, il tint sa promesse mais découvrit que 

cette tâche devenait de plus en plus difficile. Son frère s’aigrissait 

toujours plus de sa condition de vie et l’insultait lorsqu’il s’occupait 

de lui. Il réalisa qu’il n’y arrivait pas!!!... et qu’il éprouvait de la 

haine pour son frère. Il était même parfois à la limite de le frapper 

tant il l’agaçait… 

 

En bref, il se rendit compte qu’il n’y arrivait pas tout seul, avec ses 

bonnes œuvres!  

 

Seul l’Esprit nous transforme de gloire en gloire, en l’image de Jésus. 

 

Divisions, chicanes et manœuvres charnelles prouvent l’absence de l’Esprit d’amour car (…) 

l’amour de Dieu est répandu dans nos cœurs par le Saint-Esprit qui nous a été donné. Rom. 5 : 5b  

 

Le meilleur moyen de savoir si on marche dans la chair ou avec le Saint-Esprit, c’est de faire le test 

de la sagesse : celle d’en-haut ou celle d’en bas? 

 

Le test de la sagesse 

La sagesse que procure le Saint-Esprit  

La sagesse d’en haut est premièrement pure, ensuite pacifique, modérée, conciliante, pleine de 

miséricorde et de bons fruits, exempte de duplicité, d’hypocrisie. Jacq. 3 : 17 

 

La sagesse du monde 

Mais si vous avez dans votre cœur un zèle amer et un esprit de dispute, ne vous glorifiez pas et ne 

mentez pas contre la vérité. Cette sagesse n’est point celle qui vient d’en haut; mais elle est terrestre, 

charnelle, diabolique. Jacq. 3 : 14-15  

 

Nous devons aussi dire, comme l’apôtre Paul : 

Misérable que je suis! Qui me délivrera du corps de cette mort?… Grâces soient rendues à Dieu 

par Jésus-Christ notre Seigneur!… Ainsi donc, moi-même, je suis par l’entendement esclave de la 

loi de Dieu, et je suis par la chair esclave de la loi du péché. Rom. 7 : 24-25  
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L’Esprit et l’Epouse attendent le retour de Jésus 

Selon Apocalypse 22 : 17, ce sont l’Esprit et l’Epouse qui attendent le retour 

de Jésus! Absence de l’attente du retour de Jésus = absence de l’Esprit. 

 

L’Esprit est une personne 
L’Esprit est une personne avec toutes les qualités et fonctions de celle-ci : 

 La qualité de l’Esprit, c’est l’amour : Rom. 15 : 30.  

 Il a une volonté : I Cor. 12 : 11.  

 Il est un enseignant : Jean 14 : 26. / Il aide les croyants, il a des dimensions 

relationnelles et émotionnelles propres à une personne : Rom. 8 : 26.  

 L’Esprit peut être blasphémé, ce qui constitue un péché impardonnable : 

Mat. 12 : 31.  

 Il est possible de mentir à l’Esprit : Actes 5 : 3. 

 Il faut éviter de l’attrister (selon Eph. 4 : 30). 

 

Comment peut-on attrister le Saint-Esprit? En gardant notre vieille nature!!! 

à vous dépouiller, eu égard à votre vie passée, du vieil homme qui se corrompt par les convoitises 

trompeuses, à être renouvelés dans l’esprit de votre intelligence, et à revêtir l’homme nouveau, 

créé selon Dieu dans une justice et une sainteté que produit la vérité. Eph. 4 : 22-24 

 

Selon Hébreux 10 : 29, outrager l’Esprit attire un très grand châtiment.  

 

Définition Larousse du verbe «outrager» : Insulter, injurier. 

Littéraire. Porter atteinte à quelque chose, y contrevenir gravement; bafouer. 

 

Ses fonctions sont multiples  
 Le Saint-Esprit procure des capacités intellectuelles et artisanales : Ex. 31 : 1-5.  

 L’Esprit de Dieu peut faire de quelqu’un de peureux un chef valeureux (comme Saül) :  

I Sam. 11 : 6. 

 Le retrait de l’Esprit peut provoquer la venue de mauvais esprits : I Sam. 16 : 14-23.   

 L’Esprit oint pour donner la capacité d’annoncer efficacement «la Bonne Nouvelle» : Luc 4 : 18.  

 L’Esprit transmet la vie : Jean 6 : 63.  

 L’Esprit renouvelle ce qui a besoin d’être changé : Tite 3 : 5. 

 

C’est lui qui convainc le monde de péché en l’amenant à la lumière, 

de justice selon les lois de Dieu, et de jugement, en résultat du procès 

divin condamnant le diable et consort. 

 

Et quand il sera venu, il convaincra le monde en ce qui concerne le 

péché, la justice, et le jugement : en ce qui concerne le péché, parce 

qu’ils ne croient pas en moi; la justice, parce que je vais au Père, et 

que vous ne me verrez plus; le jugement, parce que le prince de ce 

monde est jugé. Jean 16 : 8-11 

 

Et c’est lui qui nous convainc de notre appartenance à Jésus : L’Esprit lui-même rend témoignage 

avec notre esprit, que nous sommes enfants de Dieu. Rom. 8 : 16 

 

Une action puissante de l’Esprit, c’est de produire «le fruit» consistant en : amour, joie, paix, patience, 

bonté, bénignité, fidélité, douceur et tempérance (Gal. 5 : 22, 23). 
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 Amour = Voir I Corinthiens 13. 

 Joie = Satisfaction. 

 Paix = Absence de conflit, de guerre, de violence. 

 Patience = Aptitude à ne pas s’énerver dans les difficultés, à supporter les défaillances, les erreurs. 

Persévérance, constance à faire quelque chose, à poursuivre un dessein.  

Petite parenthèse : Moïse a été l’homme le plus patient au monde. Pourtant, la seule fois qu’il a 

perdu patience avec le peuple a eu des conséquences : il n’a pas pu entrer physiquement avec le 

peuple dans le pays promis. 

 Bonté = Disposition de quelqu’un à être bienveillant, compatissant. 

 Bénignité = Bienveillance. 

 Fidélité = Qualité de quelqu’un qui est fidèle, dévoué, attaché à quelque chose, à quelqu’un. 

 Douceur = Modération. 

 Tempérance (maîtrise de soi) = Discipline des désirs et des passions humaines. 

 

Le Saint-Esprit intercède pour les saints 
Selon Romains 8 : 26, 27, le Saint-Esprit intercède auprès de Dieu pour nous, les saints, selon nos 

besoins profonds, car nous ne savons pas toujours quoi demander, et parfois les mots nous manquent. 

 

C’est lui qui est à la tête de l’évangélisation! 
Le Saint-Esprit conduit le chrétien dans toute la vérité. Il s’occupe de la direction opérationnelle des 

disciples dans l’évangélisation (Jean 16 : 13 / Actes 13 : 4; 16 : 6).  

 

Témoignage d’un homme de Dieu  

David Wilkerson conduit par l’Esprit pour évangéliser! 

«Toute cette étrange aventure débuta une nuit, alors que j’étais 

assis dans mon bureau, lisant le magazine Life. Je tournai 

simplement une page et, à première vue, rien ne semblait 

m’intéresser. La page montrait le dessin d’un procès ayant lieu 

à New York, à plus de 500 kilomètres de chez moi, en 

Pennsylvanie rurale. Je n’avais jamais été à New York et je n’avais jamais voulu y aller, sauf peut-

être pour voir la statue de la Liberté. Je commençai à tourner la page suivante, et alors que je le faisais, 

quelque chose attira mon regard. C’étaient les yeux d’un garçon qui figurait sur le dessin : l’un des 

sept gars jugés pour meurtre. J’approchai le magazine de mes yeux pour mieux voir. L’artiste avait 

dépeint un air de confusion, de haine et de désespoir dans les traits du jeune homme. Soudainement, 

je commençai à pleurer. “Qu’est-ce qui m’arrive?ˮ me demandai-je, effaçant précipitamment une 

larme. Puis je regardai l’image plus attentivement. Les garçons étaient tous des adolescents. C’étaient 

les membres d’un gang surnommé «les Dragons». 

 

Au-dessous de l’illustration, il y avait le récit de leur attaque du jeune de 15 ans atteint de polio, 

Michel Farmer, qu’ils avaient brutalement tué à Highbridge Park, à New York. L’histoire me révolta. 

Elle me retourna littéralement l’estomac.  

 

Dans notre petite ville de montagne, de telles choses semblaient incroyables. Pourtant, je fus ahuri 

par la pensée suivante qui surgit dans mon esprit. Elle vint sur moi en coup de vent, comme d’un 

autre endroit : “Va à New York pour aider ces garçons.ˮ La pensée me fit sursauter. “Je serais un 

imbécile si je le faisais, raisonnai-je. Je ne connais rien des gosses comme eux et je ne veux rien en 

savoir.ˮ C’était inutile. L’idée ne me lâchait pas. Je devais aller à New York. Et je devais le faire 

immédiatement, tandis que le procès était toujours en cours. 

 

Le 28 février 1958, après ce qu’il croyait être la direction divine de Dieu, le pasteur David Wilkerson 

s’aventura dans une salle de tribunal de New York. Le pasteur d’une petite assemblée de Pennsylvanie 
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rurale voulut rencontrer les sept adolescents accusés qui étaient jugés pour le meurtre de Michel 

Farmer. Mais le juge qui présidait la séance jeta brusquement le pasteur hors de la cour, lui refusant 

de rencontrer les garçons. Des années plus tard, cependant, le pasteur Wilkerson allait rencontrer ces 

jeunes hommes en prison. Mais ce jour-là, il lui fut refusé de partager avec eux le message brûlant de 

l’amour de Dieu et de sa puissance de transformation des vies. Or le pasteur continua à retourner à 

New York pour partager la Bonne Nouvelle avec d’autres jeunes.» 

 

Vivre selon l’Esprit  

Vivre cette dimension n’est possible que si nous marchons en suivant les directives de l’Esprit (selon 

Gal. 5 : 25). Notre âme et notre corps doivent obéir à l’Esprit; c’est ce qui fait de nous des personnes 

spirituelles. Autrement, nous restons charnels, si nos émotions et notre corps avec ses passions nous 

dominent. 

 

Selon Jean 7 : 37-39, l’Esprit se met à couler de nous, dès que nous 

croyons en lui, selon les Ecritures. 

 

Selon Luc 8 : 43-48, la puissance de Dieu est comme l’électricité. 

Elle peut charger notre corps de sa présence. 

 
Pour être la lumière, restons branchés! 

Mat. 5 : 14 / Eph. 5 : 8, 9 / Ps. 87 : 7 

 

Mon témoignage 

J’ai vécu des expériences avec le Saint-Esprit! 
La première fois que j’ai perçu la puissance de Dieu, c’était au niveau de la force! 

 

Quand j’ai cru de tout mon cœur qu’en mangeant le pain et en buvant le vin je mangeais réellement 

le corps et buvais le sang de Jésus, une puissance incroyable m’a traversée et j’ai hurlé intérieure-

ment : «Arrête, je ne vais pas pouvoir le supporter, je vais mourir!» 

 

Ce qui a stoppé la puissance du Saint-Esprit, c’est mon manque de confiance en Dieu! 

 

Une deuxième fois, il y a quelque temps, pendant deux mois, j’ai perçu la présence du Saint-Esprit 

comme quelque chose d’épais, qui m’enveloppait et me réveillait la nuit pour que je sois tout simple-

ment en amitié avec Dieu. 

 

C’était juste avant une période plus difficile dans ma vie! Cela m’a aidée et fortifiée. 

 

 

Joëlle Thévoz / Russy, le 09.06.15 / r.11.08.15 
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